


Née le 5 avril 1996 d’un accord intergouvernemental 
franco-libanais, l’École Supérieure des Affaires de 
Beyrouth (ESA) est une Business School dédiée à la 
formation des cadres et dirigeants du Liban et du 
Moyen-Orient. 
Association de droit libanais à but non lucratif, gérée par 
la Chambre de Commerce et d’Industrie de la Région Paris 
Ile-de-France, l’ESA propose 11 programmes diplômants, 
du bachelor au doctorat, et accueille 550 étudiants 
par an, formés par plus de 200 professeurs et experts 
internationaux.
L’ESA forme les leaders de demain et a pour ambition 
d’être reconnue comme l’une des meilleures business 
schools de la région.
Forte de ses valeurs et de ses succès depuis plus de 
25 ans, l’ESA est aujourd’hui une marque à part entière et 
jouit d’une réputation à la hauteur de l’excellence de ses 
partenariats avec les plus grandes écoles européennes.
L’ESA dispose d’un réseau de plus de 4500 diplômés 
à travers le monde qui font preuve d’un véritable 
attachement à leur école.
Outre sa mission première de grande école, l’ESA est 
pleinement engagée pour l’avenir du Liban en animant 
un écosystème innovant ayant un réel impact sociétal.

À propos de l’ESA
Business School de Beyrouth

En chiffres
200 professeurs internationaux issus des plus grandes 
écoles de management et universités

11 programmes diplômants

550 étudiants chaque année en formation

1000 personnes formées chaque année par l’Executive 
Education (formation continue)

30 formations publiques et 9 formations certifiantes

4500 diplômés 

Le 5 avril 1996, Jacques Chirac, Président de la République française, 
et Rafic Hariri, Président du Conseil des Ministres de la République 
libanaise, inaugurent le chantier de l’Ecole Supérieure des Affaires.



De la nécessité du mécénat pour le 
secteur de l’éducation au Liban

LA CRISE LIBANAISE ET SON IMPACT 
SUR LE SECTEUR DE L’ÉDUCATION

La Banque Mondiale a classé la crise libanaise comme 
l’une des 3 pires crises économiques au monde depuis 
le milieu du 19ème siècle. Le ‘World Happiness Report’, 
étude sponsorisée par les Nations Unies a classé le 
Liban au 145ème rang sur 146 des pays les plus heureux.
Le PIB au Liban a chuté de 6,7% en 2019, de 21,4% en 
2020 et la Banque Mondiale prévoit une dégradation du 
PIB de 10,5% pour 2021. Selon la même étude, le PIB par 
habitant s’est contracté de 37% depuis 2018.
L’Etat s’est déclaré en défaut de paiement en mars 2020. 
La Livre Libanaise (L.L), dont le taux officiel reste 
celui d’avant la crise, soit 1 500 L.L. pour 1$, s’échange 
actuellement au marché noir à plus de 20 000 L.L pour 
1$, taux qui ne cesse d’évoluer. A cela s’ajoute une 
hyperinflation dont les derniers chiffres en glissement 
annuel s’élèvent à 215%.
Cette crise économique s’additionne d’une crise 
migratoire avec la présence au Liban de 1,6 millions 
de réfugiés syriens, soit plus d’un habitant sur 4. La 
Banque Mondiale a estimé l’impact de la crise syrienne 
à 18,15 milliards $ à la fin de l’année 2015.
Tous les secteurs économiques subissent un très fort 
ralentissement, voire une véritable paralysie depuis le 
17 octobre 2019 et la vague de manifestations populaires 
d’envergure qui a finalement conduit à la démission du 
gouvernement.
82% de la population vit désormais sous le seuil de 
pauvreté multidimensionnelle contre 42% en 2019.
Cette série de crises majeures impacte tous les secteurs, 
a fortiori celui de l’éducation qui subit de plein fouet la 
dévalorisation de la Livre Libanaise et la crise du secteur 
bancaire. Il fait face à de nombreux défis :
•	 Une dévalorisation de la monnaie locale réduisant la 

valeur de ses recettes – provenant essentiellement des 
frais de scolarité.

•	 Des experts sur le départ ou réclamant une meilleure 
rémunération, souvent en devises internationales.

•	 Une augmentation des dépenses dues à 
l’hyperinflation.

•	 Une augmentation des dépenses en devises 
internationales (entretien, fournitures etc…).

•	 Des ressources financières bloquées dans les banques 
libanaises.

Un rapport de l’UNICEF sur la jeunesse au Liban publié 
le 28 janvier 2022 souligne le désespoir des étudiants 
libanais touchés de plein fouet par la crise économique 
et financière. 
31% des jeunes ne poursuivent plus leurs études faute 
de moyens. Pour l’année académique 2021-2022, seuls 
43% des jeunes se sont inscrits dans un établissement 
pédagogique contre 60% en 2020-2021.

Avec l’appauvrissement brutal du pays, le secteur de 
l’éducation au Liban fait face à une crise existentielle 
qui menace le principe même de démocratisation de 
l’accès à l’éducation ainsi que la pérennité de nombre 
d’établissements scolaires et d’enseignement supérieur.  

Face à cette crise sans précédent du secteur, 
l’engagement de mécènes et de partenaires financiers 
relève plus que jamais d’une impérieuse nécessité. Il en 
va du maintien d’une éducation pour tous et de qualité 
au Liban et, par voie de conséquence, de l’avenir même 
du pays.

Dans ce contexte, l’ESA Business School a besoin de 
soutien pour lui permettre de maintenir des programmes 
de qualité et de continuer à former les leaders du Liban 
de demain. Forte de son modèle et de sa réputation, l’ESA 
est aujourd’hui une valeur refuge. Fidèle à ses valeurs 
et à son ambition, elle entend poursuivre son action 
reconnue par tous mais aussi mettre son expertise au 
service de la sauvegarde d’une éducation pour tous au 
Liban.   



Fonctionnement d’un Fonds de dotation

C’est dans ce contexte que l’ESA Business School franchit 
une étape décisive en créant le Fonds de dotation de 
l’Ecole Supérieure des Affaires de Beyrouth.

Créer et faire vivre le Fonds de dotation de l’ESA Business 
School, c’est soutenir le secteur de l’éducation au 
Liban et permettre à l’ESA de demeurer une école de la 
méritocratie.
C’est accompagner une formation d’excellence et 
permettre de la rendre accessible à tous. 
C’est partager les valeurs d’innovation, d’excellence, de 
responsabilité et de diversité de l’école. 
C’est accompagner l’institution qui forme les leaders de 
demain. C’est investir dans une valeur refuge et faire le 
choix de l’avenir.
C’est permettre à des centaines d’étudiants de croire 
en leurs rêves et donner aux équipes les moyens de les 
réaliser.
C’est enfin participer à la sauvegarde d’une éducation de 
qualité et d’excellence au Liban.

Votre engagement à nos côtés est déterminant. Grâce 
à votre soutien, ce Fonds de dotation atteindra ses 
objectifs de contribuer au redressement et à l’avenir 
du Liban.

Le Fonds de dotation est une personne morale de 
droit privé à but non lucratif, qui reçoit des biens de 
toute nature, apportés à titre gratuit et irrévocable. 
Il s’agit donc d’une « quasi-fondation » dont le but 
est de collecter les fonds nécessaires à son action, 
en ayant recours au mécénat sous toutes ses formes 
auprès des fondateurs ou de tiers, ou en développant 
des partenariats avec tout organisme d’intérêt général 
exerçant des activités similaires ou complémentaires.
Le Fonds permet de collecter en France des fonds issus 
du mécénat afin de les flécher vers l’Ecole à Beyrouth. 
L’ESA a souhaité être accompagnée par un cabinet 
d’audit de renommée internationale disposant d’une 
expertise reconnue dans le domaine du droit et de 
la fiscalité des organismes à but non-lucratif afin de 
constituer le Fonds de dotation.
Compte tenu de la volonté du Fonds de dotation de 
collecter des fonds en France et de rendre ces derniers 
éligibles au régime de faveur du mécénat pour être 
ensuite reversés à l’Ecole libanaise, une analyse précise a 
été réalisée par EY afin de sécuriser l’éligibilité du Fonds 
au régime fiscal de faveur du mécénat.

Le Fonds de dotation de l’École Supérieure
des Affaires de Beyrouth

Forme et financements



Dénomination

Siège

Acteurs du Fonds de 
dotation en fonction du don

Fonds de dotation de l’Ecole Supérieure des Affaires de 
Beyrouth (« FDESAB »)

Le Fonds est domicilié à : The Bureau - 28 Cours 
Albert 1er - 75008 Paris

Membres Fondateurs à vie
Grands mécènes
Mécènes
Amis 
Partenaires

« Permettre à 
l’ESA de demeurer 

une école de la 
méritocratie »

Accompagner financièrement l’ESA Beyrouth via son 
Fonds de dotation, c’est être aux côtés d’une institution 
qui se bat chaque jour pour contribuer au redressement 
et à l’avenir du Liban. 
C’est permettre à l’ESA de demeurer une école de la 
méritocratie en préservant sa capacité à accueillir tous 
les talents qui deviendront les leaders de demain.
C’est développer et valoriser son centre de recherche 
engagé pour garantir le rayonnement et l’excellence 
de l’école mais aussi et surtout pour faire émerger des 
solutions d’avenir pour le pays.
C’est enfin soutenir un acteur pleinement investi dans 
l’appui à la société libanaise. Un acteur qui favorise 
la création d’entreprises et d’emploi et qui mobilise 
toute son expertise pour la sauvegarde du secteur de 
l’éducation.

Aider l’ESA à aider le Liban

C’est ainsi que le Fonds de dotation s’est fixé trois 
objectifs essentiels, au service de l’avenir du pays :
•	 Egalité des chances
•	 Aide à la recherche
•	 Appui à la société libanaise



Notre centre de recherche, d’étude et de documentation 
(CRED) a pour objectif de comprendre et d’expliquer les 
réalités des entreprises libanaises et régionales afin de 
faciliter leur adaptation aux changements du monde 
contemporain.

La recherche est aujourd’hui le critère d’excellence qui 
fait référence dans les écoles de management. Elle est 
indispensable au bon classement et au rayonnement de 
celles-ci. Sa mission est aussi d’entretenir le nécessaire 
dialogue entre le monde académique et celui des 
entreprises. Grâce aux entreprises qui s’engagent aux 
côtés du Fonds de dotation dans une démarche de 
co-construction avec l’Ecole, les chaires et cercles de 
recherche et d’enseignement contribuent à la création 
de connaissances et à l’émergence de solutions 
innovantes.

C’est aussi en donnant les moyens à l’ESA de renforcer 
son centre de recherche que pourront émerger des 
solutions d’avenir concrètes pour le Liban.

Aide à la recherche

TÉMOIGNAGES

E.S.
“Je suis vraiment reconnaissant pour ce que l’ESA Business 
School m’a offert. Cette contribution m’a aidé énormément, 
à moi et à ma famille. Je suis fier de dire que j’ai bossé assez 
dur pour être là où je suis, mais une chose est sûre, je n’aurais 
jamais pu le faire sans leur aide. 
Ce soutien rend l’éducation supérieure accessible pour 
beaucoup d’étudiants, et avec cela viennent s’ajouter toutes 
les clés des réussites. »

Notre Pôle éducation et innovation pédagogique est un 
pôle spécialisé dans l’accompagnement de l’écosystème 
éducatif au Liban ainsi que dans la promotion de 
l’innovation et des nouvelles pratiques dans le domaine 
de l’éducation. 
Au regard de la crise libanaise et de ses conséquences, 
l’accès à l’éducation et a fortiori aux grandes écoles 
se restreint de jour en jour. Dans sa volonté de rester 
une école de la méritocratie, l’ESA Business School 
accompagne depuis toujours les étudiants motivés 
et volontaires, quelle que soit leur condition, en leur 
attribuant des bourses en monnaie locale.
Toutefois, l’ESA souhaite aller plus loin en se donnant la 
capacité d’attribuer aux étudiants des bourses en devises 
internationales qui leur permettraient de surmonter la 
crise sans précédent qui touche le Liban.
Aucun talent ne doit abandonner la perspective d’être 
formé dans notre Ecole pour des questions financières. 
Il en va de la démocratisation d’accès aux études 
supérieures et de l’égalité des chances.
C’est le défi que nous nous devons, en tant que 
communauté, de relever.

Égalité des chances

Objectifs du Fonds de dotation 

T.A.
“Depuis deux ans, j’avais fini mes études en droit. En tant 
qu’avocat, je voulais acquérir des connaissances en affaires 
et élargir mon expertise en gestion. Je me suis donc intéressé 
à la meilleure école de commerce au Liban et au Moyen-
Orient, ESA Business School. Cependant, cela a coïncidé avec 
la crise économique et sociale libanaise qui a commencé 
en 2019, et a entraîné l’inflation massive de la monnaie 
libanaise. Par conséquent, un master était devenu de plus en 
plus impossible à obtenir. Néanmoins, l’ESA a vu en moi un 
candidat potentiel et ambitieux, et m’a proposé de soutenir 
ma maîtrise grâce au système de bourses de l’ESA. Il m’aurait 
été tout simplement impossible de m’inscrire au programme 
de maîtrise en gestion internationale sans le soutien financier 
et constant de l’administration de l’ESA. Ce programme a 
changé ma vie pour toujours, tout cela grâce à la politique 
de l’ESA de changement influant positif au sein de la société 
libanaise.”



Pour un don de 1000€

Coût réel de
votre don

340€
-66%

(660€)

Votre déduction
fiscale de votre

IMPÔT SUR LE REVENU

D
ÉDU C T I ON

F I S C A L E

66%
de votre don

DÉDUCTIBLE

En fonction de la nature des dons et de l’objectif du 
Fonds de dotation vers lequel ils seront fléchés, ceux-ci 
sont susceptibles de faire l’objet de déduction fiscale. 

Pour les entreprises
Réduction d’impôt sur les sociétés de 60 % dans la limite 
de 0,5% du chiffre d’affaires 

Pour les particuliers
Réduction d’impôt sur le revenu de 66% dans la limite de 
20 % du revenu imposable

L’ESA a lancé en mars 2016 SmartESA, incubateur 
d’entreprises destiné à accélérer la croissance de start-ups 
et ainsi permettre à de nouveaux acteurs économiques de se 
développer et de créer des emplois et de la valeur.

De la phase de conception initiale du projet, à sa mise en 
œuvre opérationnelle et commerciale, SmartESA utilise une 
approche personnalisée pour guider les entreprises à chaque 
étape de démarrage et de développement.
SmartESA peut s’enorgueillir de résultats rapides et probants 
avec 400 emplois créés et 200 start-uppers formés qui 
dessinent l’avenir de l’économie libanaise.

Considéré comme l’incubateur le plus efficient du Liban et 
l’un des plus reconnus au Moyen-Orient, SmartESA accueille 
par ailleurs aujourd’hui la French Tech Beyrouth, participe 
au salon VivaTech et organise chaque année le prix ESA-HEC 
entrepreneur. Smart ESA a été élu meilleur accélérateur au Liban 
en 2018 et a remporté les Social Economic Awards en 2017. 

Avantages fiscaux lors d’un don 

Appui à la société libanaise

L’ESA Business School entend également être force 
de propositions et de solutions pour le secteur de 
l’éducation au Liban. Un secteur qui faisait la force 
du pays du Cèdre et dont la pérennité est aujourd’hui 
menacée au regard des nombreux défis liés à la crise 
économique auxquels il doit faire face.

Aussi, soutenir le Fonds de dotation de l’Ecole 
Supérieure des Affaires de Beyrouth, c’est permettre à 
l’ESA de mobiliser toute son expertise afin d’offrir aux 
établissements scolaires menacés, des solutions et un 
appui sur-mesure en matière de stratégie d’établissement, 
de communication ou de gestion. L’ESA a fait ses preuves, 
depuis de nombreuses années, dans l’accompagnement 
personnalisé d’entreprises. Son expérience, couplée 
aux compétences uniques et reconnues de ses experts, 
permettra d’apporter une réelle valeur ajoutée pour un 
secteur de l’éducation fortement menacé.

Il en va de la survie même d’établissements 
scolaires et, a fortiori, de la préservation au Liban 
du droit humain fondamental qu’est le droit à 
l’éducation.

Accompagner l’incubateur SmartESA via le 
Fonds de dotation de l’ESA Beyrouth, c’est agir 
concrètement pour l’avenir et le développement 
économique du pays.

L’ESA Business School, forte de ses valeurs et de son ambition, entend maximiser son impact sociétal et mettre au service de l’avenir 
du pays son expertise reconnue unanimement. Elle souhaite poursuivre et accélérer son appui à la société libanaise, notamment 
par le biais de son incubateur SmartESA mais aussi en mobilisant son expertise pour sauvegarder une éducation de qualité et 
accessible à tous au Liban.



Maxence Duault
Directeur Général
de l’ESA Business School
Tel (LB): +961 1 373 373
duault.m@esa.edu.lb

Câline Daher
Tel (FR): +33 6 21 65 29 76
Tel (LB): +961 3 314 553
daher.c@esa.edu.lb

Contacts

www.esa.edu.lb
www.soutenir-esa.com


